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L’aboutissement des récentes élections
permet d’espérer un retour à la paix,
particulièrement dans l’est du pays
ravagé par des guerres fratricides depuis
plus de 12 ans. Le désarmement des
bandes au service des chefs de guerre
libérera les enfants soldats qui devront
retrouver une place dans la société et
dont, si on ne fait rien pour eux, l’errance
et la misère vont encore s’aggraver.

Voici une lettre que nous recevons
d’Uvira, en république démocratique du
Congo.

Elle nous est
adressée par le
r e sponsab le
pour la région
des Grands
Lacs du
Service Jésuite
des Réfugiés.

«Je vous écris pour vous présenter notre
projet d’aide à la réintégration des
enfants soldats. Il a commencé à Uvira,
petite ville du Sud Kivu, fort touchée par
la guerre depuis 1996. 

Association caritative d’aide aux plus démunis dans le monde
A.S.B.L. fondée par André MOTTE DIT FALISSE - Rue de Tilleur, 54 à B-4420 Saint-Nicolas - Belgique

Enfants
Abandonnés

BELGIQUE -BELGIË
P.P. -P.B.

4000 LIÈGE X
9/501

Ils auraient besoin d’autre choseque de terrains vagues

UN NOUVEL ESPOIR AU CONGO
POUR LES ENFANTS SOLDATS

SOSSOS

Voici 2007... Nous vous présentons nos meilleurs vœux pour la nouvelle

année. Qu’elle vous soit prospère et qu’elle épargne les enfants du monde

dont nous nous efforçons d’être à longueur d’année les porte-parole

auxquels nous apportons, grâce à vous, une aide tellement indispensable.
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Sa directrice est Nicole MUYTS, belge, qui a
déjà de l’expérience de ce genre de travail
dans ce pays. Nous avons ouvert un centre qui
peut accueillir jusqu’à 60 enfants. Il feront
trois mois dans le centre, le temps de les
connaître et de leur permettre de reprendre
pied dans une vie sociale normale et surtout de
les préparer à l’étape fondamentale de la
réintégration, soit dans leur famille si elle
existe toujours et si c’est possible, soit dans
leurs milieux d’origine. Nicole a déjà recruté
une équipe d’une dizaine de formateurs et
d’assistants sociaux pour suivre et
accompagner les enfants dans ce difficile
changement de vie.

Un premier groupe de 12 enfants est arrivé
dans le centre. Ils disent avoir dans les quinze
ans mais, d’après Nicole, ils ont l’air plus
jeunes. Ils proviennent des groupes armés
mai-mai de la zone d’Uvira et Fizi.
Vraiment, tout le financement possible nous
aidera ! Nous voudrions encore ouvrir un autre
centre plus au sud, à Baraka où il y a encore
beaucoup de brigades non démobilisées »

Dans une autre lettre plus récente, Rosario
Mazuela, le responsable direct du programme,
nous dit : «Nous avons besoin d’argent en ce
moment, pour construire une petite maison

pour admettre des
filles. Il y en a
beaucoup dans les
groupes armés, avec
les problèmes
ajoutés, du fait
d’être femme là-
bas. Il n’est pas
possible de les
rassembler avec
les garçons».

Voilà qui donne une bonne idée de l’action
que nous vous demandons d’aider.
Les trois phases de ce travail sont les
suivantes.
1. L’identification et la démobilisation des

enfants.
2. Leur accueil et leur encadrement dans

un milieu protégé.
3. Leur réinsertion dans une communauté

qui les accepte, et le suivi psychologique
et scolaire.

L’action est prévue pour deux ans, au
bénéfice de 210 enfants soldats et de leurs
familles et communautés. Le coût total du
programme est de 206.791 euros. C’est
évidement plus que nous ne pourrions
apporter. Mais d’autres organisations
acceptent d’intervenir et, ensemble, nous
pouvons rendre possible la réussite.
Nous nous fixons comme objectif de financer
la première phase, qui coûte 5.860 euros.

Si nous vous demandons avec insistance de
participer à ce financement, c’est que les
enfants dont il s’agit ont été jetés, sans en
porter la responsabilité, dans ce que les
hommes peuvent inventer de plus horrible.
• Outre qu’ils ont été envoyés au combat

contre d’autres groupes armés, ils ont été
témoins et ont souvent participé aux
violations des droits humains des
populations civiles : massacres, viols,
vols, incendies enlèvements.

• Un grand nombre d’entre eux est âgé de 10
à 12 ans ; ils ont été pris de force et conduits
au combat sans entraînement, laissés sans
soins, sans nourriture, sans payement par les
chefs de guerre et forcés de piller les villages.

• Toutes les filles et quelques garçons ont
été violés ou exploités sexuellement par
les chefs ou par d’autres soldats.

Si vous souhaitez nous faire un don par testament, vous pouvez prendre contact avec nos bureaux ou le notaire de votre choix.
Si vous souhaitez apporter une aide régulière et éviter les paiements manuels, nous vous invitons à remettre le formulaire
d’ordre permanent ci-après à votre organisme bancaire :

Veuillez verser tous les mois, la somme de 5€ - 10€ - 20€ ou ...... € (au choix).
de mon compte n° ......-..................-...... 
au profit du compte 000-1422898-05 de SOS Enfants Abandonnés rue de Tilleur n° 54 à 4420 Saint-Nicolas.

Je conserve le droit d’annuler ou de modifier cet ordre à tout moment.

Mes coordonnées :

Nom : ................................................................................ Prénom : ...............................................................

Rue : ................................................................................. N° : ......

Code postal : ........................ Localité : ............................................

Date : .................................... Signature :

Aider 210 enfants soldats et leurs familles ...

#

Une enfance destructrice au lieu

d’une préparation à la vie
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• Ils redoutent, s’ils quittent le groupe armé,
d’être identifiés comme enfants soldats, et
dès lors soumis à des représailles, arrêtés,
condamnés.

Qu’arrivera-t-il si des actions, comme celle
des jésuites, n’assurent pas l’encadrement et
le suivi de la reintégration ?
Livrés à eux-mêmes,
après démobilisation, les
anciens enfants soldats
poursuivront leur
existence marginale et se
perdront dans un nouveau
cycle de violence. 
Or, cette action a besoin
de notre aide.

La mission du Service Jésuite des Réfugiés (JRS)
«SERVIR, DÉFENDRE, ACCOMPAGNER»
les victimes de la guerre : réfugiés, déplacés,
enclavés, rapatriés, parmi lesquels, les
enfants soldats.
Pour toute information complémentaire : e-mail

joaquin.ciervide@jrs.net

Si vous souhaitez nous faire un don par testament, vous pouvez prendre contact avec nos bureaux ou le notaire de votre choix.
Si vous souhaitez apporter une aide régulière et éviter les paiements manuels, nous vous invitons à remettre le formulaire
d’ordre permanent ci-après à votre organisme bancaire :

Veuillez verser tous les mois, la somme de 5€ - 10€ - 20€ ou ...... € (au choix).
de mon compte n° ......-..................-...... 
au profit du compte 000-1422898-05 de SOS Enfants Abandonnés rue de Tilleur n° 54 à 4420 Saint-Nicolas.

Je conserve le droit d’annuler ou de modifier cet ordre à tout moment.

Mes coordonnées :

Nom : ................................................................................ Prénom : ...............................................................

Rue : ................................................................................. N° : ......

Code postal : ........................ Localité : ............................................

Date : .................................... Signature :

s ...

#

QUE SAVONS-NOUS DES ENFANTS SOLDATS ?

Qui sont-ils ? Toute personne âgée de moins de 18
ans appartenant à une armée régulière ou à un
groupe armé est un enfant soldat. La plupart des
enfants soldats se trouvent en Afrique, mais il y en
a partout dans le monde. Parmi eux, des garçons et

des filles. Certains n’ont pas plus de 7 ans.
Ils proviennent en majorité de familles
pauvres.

Combien sont-ils ? Pas de chiffres précis
mais au moins 300.000 !

Pourquoi ? Ils sont kidnappés ou victimes
de violence. Ils reçoivent à manger et
une certaine forme de «protection» au
sein des groupes qui ont besoin d’eux.
Ils pensent s’engager pour «la défense
de leur peuple». Pour venger la mort

d’un parent ou d’un ami. Condamnés aux “services
sexuels” aux soldats adultes commandants.

Ils ont été emportés, bon gré mal gré dans des guerres
inutiles, elles-mêmes produits d’un enchaînement
désastreux : absence d’un état capable d’une gestion
politique efficace, tribalisme, ambitions personnelles
de chefs locaux, disparition des structures humaines
et matérielles, misère insondable. 

Sur la voie du retour à une vie

sociale normale
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SSOOSS EENNFFAANNTTSS AABBAANNDDOONNNNÉÉSS 
VVOOUUSS CCOOMMMMUUNNIIQQUUEE ::

Aider 210 enfants soldats et leurs familles et
communautés pendant deux ans. Pour qu’ils
retrouvent une vie humaine et un avenir.
En contribuant au financement du projet
«Réintégration des enfants ex-combattants
dans la vie communautaire», conduit par le
Service Jésuite des Réfugiés à Uvira, en
république démocratique du Congo.

Appel :
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C.C.P. 000-1422898-05 ou Fortis 240-0010260 -79
de l’asbl S.O.S. ENFANTS ABANDONNÉS

Membres : Dardenne Emile, Lehaire Ernest, Carnoy Gaëtan, Houyez Marcel, Motte dit Falisse 
Jacques & Emmanuel, Biquet Paul, Remouchamps André.

Siège social, correspondance et secrétariat :
54, rue de Tilleur à B-4420 Saint-Nicolas (Belgique)

Tél/fax : 04 252 22 28 de 12h à 16h (sauf mercredi).
e-mail : sosenfantsabanbonnes@swing.be

S.O.S. ENFANTS ABANDONNES est officiellement reconnu par le Ministère des Finances.
Nous vous rappelons que vos dons sont déductibles fiscalement à partir de 30 euros par an.

Pour nous faire un don de l’étranger, communiquer à votre banque :
Nos coordonnées et notre n° de compte (voir ci-dessus)

Notre code IBAN : BE58 2400 0102 6079 - Code BIC : GEBABEBB - Banque Fortis Belgique
#
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